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La mort d’Adolphe Ronnet

En 1886, Noyers devient
Noyers-Pont-MaugisCe livre est publié dans la collec-

tion Monographies des villes et
villages de France, créée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3295 titres à ce jour. « Deux villages de
nos Ardennes forment une seule com-
mune qui semble solliciter une étude
curieuse à des points de vue différents.
L’un, fièrement perché au sommet
d’une colline dominant la Meuse, pos-
sède un passé que l’histoire peut fouiller
avec profit ; l’autre, coquettement situé
sur la rive même du fleuve, a des
origines d’un intérêt particulier pour
ceux que préoccupent les questions
industrielles et économiques ; nous vou-
lons parler de Noyers et de Pont-Maugis.
La grande berceuse de l’Humanité n’a
pas été sans faire, ici comme toujours,

entendre sa voix ; nous rencontrons la
légende au berceau de Noyers et de
Pont-Maugis, et naturellement c’est
Bayard, le cheval extraordinaire des
quatre fils Aymon, qui en fait les
principaux frais. Après s’être leurrés
de l’espérance qu’ils pourraient, dans
leur château de Montfort, braver la
colère d’un empereur si grand que la
grandeur a pénétré son nom, Renaud,
Allard, Richard et Guichardet convin-
rent d’évacuer cette citadelle, ses mu-
railles épaisses, ses hautes tours qui ne
leur paraissaient plus imprenables… »

Bientôt réédité

Après avoir conté la légende des origines de
Pont-Maugis, Henry Rouy consacre la pre-
mière partie à Noyers. Il étudie son histoire
politique avec : la situation, l’étymologie, les
antiquités ; les vicissitudes historiques, les
luttes au XIIIe siècle, la guerre de Cent Ans, la
vente en 1547 ; Noyers pendant les guerres de
Religion, les difficultés avec le prince de
Sedan (1620), l’affaire de la Marfée, Noyers
compris dans le contrat d’échange de 1642
passé entre Louis XIII et Frédéric-Maurice ; la
coutume de Sedan ; les règlements de Henri-
Robert de La Marck, les coutumes adoptées
par Pont-Maugis et Saint-Quentin, l’ordon-
nance de Louis XV relative à la chasse, Pierre
Baillet, les cahiers des Ardennes en 89, Noyers
et Théronne réunis, la fête de la Fédération,
l’annexion de Chaumont-Saint-Quentin ; l’in-
dustrie de molettes d’éperons ; l’histoire reli-
gieuse de 817 à 1644. La deuxième partie est
consacrée à Pont-Maugis : les usines d’autre-
fois, l’arrivée de Pierre Ronnet, son fils Adol-
phe et l’extension rapide de Pont-Maugis, la
« Ruche » ; la guerre de 1870, l’artillerie
allemande au Liry, l’ambulance bavaroise, le
typhus ; la reprise du travail et le développe-
ment de l’usine, l’orphelinat, la question de
l’eau, la mort d’Adolphe Ronnet, l’agrandisse-
ments de la filature et les autres industries ;
l’église ; la gare. La troisième partie évoque
Chaumont (le moulin à eau, l’église, la ba-
taille de la Marfée), Saint-Quentin (la ferme,
les prémontrés, les monnaies et armes an-
ciennes, la vente comme bien national, le
bailliage de Reims) et les lieux-dits près de
Noyers et de Pont-Maugis. La dernière partie
étudie la géologie, le climat, l’agriculture, les
bois et forêts, le caractère et les coutumes, le
langage, les superstitions, les jeux, la popula-
tion, les voies, les chemins et les cours d’eau.
Dix pièces justificatives complètent l’ouvrage.

Par sa position, Noyers a souvent été un
lieu d’observation et de surveillance et
notamment durant les époques gallo-

romaine et franque. La ville fut incluse dans la
principauté de Sedan de 1560 à 1642, au
moment où ses seigneurs et princes décidèrent
une expansion de leur territoire qui fut ensuite
annexé au royaume de France. En 1828,
Noyers, Thélonne et Chaumont-Saint-Quentin
fusionnèrent. Lorsque l’activité industrielle
entama son développement grâce aux res-
sources naturelles, Pont-Maugis n’était qu’un
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hameau de 35 habitants. Sa position sur
la Meuse navigable, sur une voie ferrée à
l’embranchement de Longwy, Verdun et
Raucourt et sur une route départemen-
tale, lui permirent de bénéficier d’un essor
économique considérable grâce à l’ac-
tion d’Adolphe Ronnet. Non seulement
l’entrepreneur créa une filature qui attira
une population importante, mais il ouvrit
également des écoles et un orphelinat
pour des jeunes filles qui pouvaient tra-
vailler ensuite dans son usine. En 1886,
Noyers devient Noyers-Pont-Maugis.
L’église fortifiée Saint-Hilaire du XIIIe siè-
cle a subi de nombreuses modifications
au cours des siècles. L’église Notre-Dame
date de 1897 et ses vitraux sont à
l’effigie d’Adolphe Ronnet et de ses des-
cendants qui poursuivirent son œuvre.
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Une légende raconte que l’empereur Probus qui délivra la Gaule des Germains aurait, sans succès, assiégé
Noyers dont la puissance à l’époque semblait donc considérable. Une autre légende relate la course folle du
cheval Bayard et des quatre fils Aymon. L’enchanteur Maugis permit à leurs troupes exténuées de franchir

la Meuse en projetant une énorme pierre. Là où les soldats passèrent fut fondé le village de Pont-Maugis. Noyers faisait
partie de la terre de Douzy donnée à saint Rémi par Clodoald et demeurée à ses successeurs les archevêques de
Reims jusqu’en 772. Le bourg fut associé à toutes les vicissitudes qu’éprouva Douzy jusqu’à son annexion à la
principauté de Sedan. Au milieu du XIIIe siècle, une charte unique fut donnée à Noyers et à Thelonne qui n’eurent alors
qu’un seul maire et quatre échevins. Noyers eut sa part de malheurs durant la guerre de Cent Ans, tandis que Thelonne
était totalement saccagé par la compagnie d’Eustache d’Amberchicourt. Á l’époque des guerres de Religion, le duc
de Guise fit incendier la cité qu’Henri de Nemours avait occupée durant cinq jours en janvier 1557. En 1608, les habitants
se mutinèrent contre le prince de Sedan au sujet d’un édit relatif aux élections des maires, échevins et autres officiers.
Ils durent cependant céder et le 23 février 1620, à la sortie de la messe, ils prêtèrent serment de fidélité par l’organe
de leur curé. Le territoire fut compris dans le contrat d’échange établi entre Louis XIII et le très puissant prince Frédéric-
Maurice de la Tour d’Auvergne. Dès lors, la petite histoire de Noyers se confond avec la grande. Ce village,
essentiellement agricole, possédait une fabrique de molettes d’éperons qui en 1870 étaient artistiquement façonnées
à la main. Des usines métallurgiques existaient autrefois à Pont-Maugis et quand Pierre Ronnet quitta sa foulonnerie
de Grésil, il s’installa dans un bâtiment de mince apparence qui était autrefois une forge. Adolphe n’avait que 15 ans
lorsque son père mourut en 1831. Il monta des machines à carder la laine et construisit entièrement le village afin d’y
loger les nombreux ouvriers travaillant dans son usine dont le développement était incessant. Il fonda des écoles pour
éviter aux enfants le trajet pénible jusqu’à Noyers et avait d’autres projets lorsque la guerre de 1870 éclata. Ce fut pour
Pont-Maugis la suppression de toute activité industrielle, mais aussi la bataille lamentable du 1er septembre et
l’inoubliable spectacle de la lutte acharnée et héroïque du pont de chemin de fer.
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